
:Su._~,..,.. ~; e Y~~v,~ 1 I d s_,..,.. 

t ri C ( {'e • C2 

< / r-u L /t<~{eo )- 1::::. li-=.oC: ,.,; ( (e ( J.) 

PLEASE RETAIN 
ORIGINAL ORDER 

DECLASSIFIED 

UN ARCHIVES 
SERIES s-o13_s 

BOX 10 

FILE 7 - -
ACC. :oAG- r~ U .c,, 1-o 

i 



UN ARCHIVES 

SERIES t-JS 
BOX ____ Io __ 

FILE _ 7-..__ 
ACC. 

I 
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the following qud tationa 
•, " ,· .J: ~ _I. 

' " •i sunder t andings bf t his;·kind 
:!f 

frequer.t .resul t of informal personal talks 

Diplomacy, as Ha.-ro l d Ni chol son one~ 

sapi en tly, 
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CONFIDENTIAL 

B O I TE P O S T AL E 307 B 
ELISABETHVILLE 

CABLE : 0 N UC , F. L I S ABE TH VI LL E 

Elisabethville, J August 1962 

Mr. Robert K. Gardiner, Officer-in-Charge of ONUC, Leopold~ 

Eliud w. Mathu, Chief UN Representative, Elisabethville ~ }L 
, , "'"7 

c::=::: 

1 . - Please refer to your personal and confidential memorandum to me dated 
30 July, 1962. 

I do not exchange notes of meetings with Tshombe. He frequently brings 
his own stenographer at meetings. I have experimented having off the record 
conversations with Tshombe in Swahali. The day after the conversation, I find 
what we discussed published in the local press and sometimes I am misquoted 
and misrepresented. My guess is that all my discussions with Tshombe are tape 
recorded. We now meet in his own office and my suspicions regarding the tape 
recording of discussions are very much strengthened. I am seriously considering 
how best to carry on discussions with Tshombe and to avoid publicity . I am 
afraid I will have to write you on this later on. 

2.- We are reexamining the question of the Katangese Liaison Officer who now 
periodicallyvisits our office for discussions. 

3.- I entirely agree with your para . 3. I can assure you that I have impressed 
on the Katangese that the UN is in the Congo to help the Central Government to 
maintain Congo ' s sovereignty and territorial integrity. I have in addition 
impressed upon Tshombe and his colleagues that we are here to prevent any civil 
war. I have made it clear repeatedly that the UN has po intention of initiating 
military operations but it is prepared to defend itself in case of attack . 

I 

On my insistence, Tshombe has written a formal communication to you setting 
out his present position regarding the future constitution of the Congo. He 
certainly denounces the principle of Katanga Province becoming a sovereign 
independent nation and supports the establishment of a federal state. I am not 
in the least deceived by believing that Tshombe means what he says. He has 
changed his mind more than once in the past and has demonstrated his unrel­
iability beyond question. My impression about this is that he is too much 
commi tted t o a number of advisors who twist his brain as they wi sh. Tshombe 
does not seem to have a mind of his own. Be that as it may, my efforts are to 
try to pin him down in specific matters with which we are concerned and to get 
him to formally put them forward to you as and when possible . 



• 

I think I have covered the point raised in your paragraph 4 by my 
paragraph 3 above. 

2. 

I have not been closely associa ted in public pronouncements with Tshombe 
and his colleagues; the only occasion that we appeared together publicly was at 
the Munongo luncheon. This was unavoidable as I had to reply to a luncheon speech 
which Tshombe made. In this occasion, I took the opportunity of underlining the 
present policy of the UN in the Congo, as I mentioned in my paragraph 3 above . The 
trouble here is that, as I have pointed out, the local press is vicious and un­
cooperative with the UN. Further, Tshombe has the habit of issuing press communi­
ques drafted certainly by people whose intentions are to confuse the issue and to 
misrepresent the UN. This is my problem, and I will continue to face it squarely. 
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E. W. Mathu, Chief UN Representative, Elisabethville ,,,~a_~ --Subject Refugee Camp, Elisabethville 

11 August 1962 

Please find herewith, for your information, a cutting 
from "L ' ECHO DU KATANGA" dealing with the question of 
Refugee Camp in Elisabethville./. 
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La menaee 
l'ex -Camp 

qua 
des 

eonstitue 
refugies 

Le Ministere de la Sante commu­
nique: 

Le lundi 6 aout, a 10 heures, 
une commission de trois mede­
cins gouvernementaux, dont 
deux hygienistes, accompagn~s 
du Directeur du Service de l'Hy l giene d'Elisc;methville, s'est ren­
due a l'ex-carnp des refugies 
pour juger de la situation et ro-

poser toutes mesures destinees a 
prevenir des epidemies pouvant 
resulter de la fermeture du camp 
La situation actuelle. 
Leur premiere constatation (qui 
les a etonnes vu certains commu­
niques anterieurs) c'est que l'ex­
camp n' est pas encore sous la 
juridiction de la police katangai: 
se, mais continue a etre lus 
inoins con ro e r . .U. 

es au res consta 
assez alarmantes ; l' ex-camp, 
d'une superficie de 6 kilometres 
carres, est devenu un fouillis in­
descriptible et presque inextrica-

. ble de maisonnettes et de cases 
jetees bas totalement ou partiel­
lement, a moitie incendiees, de 
poutres et de bois a demi-consu­
mes, de toles, futs , caseroles, 
sea ux, b a ssins, tines eventrees, 
meubles b rises, beches, houes, 



are : la salle fut bientot transfor­
mee ne veritable tabagi~. Et il 
fallut ouvrir es fenetres. Mais on 
n'avait pas encore aborde la se­
conde partie du programme que 
deja paquets de cigarettes et bri­
quets disparaissaient comme par 
enchantement. Les congressistes 
n'avaient plus d~ tout envie de 
fumer. 

DES CHIFFRES AHURISSANTS 

On comprend leur reaction en 
lisant les rapports etablis par les 
specialistes. ChaqU:e cigarette con­
tient de puissants toxiques : 
- la nicotine qui agit sur le sya­

teme nerveux ; 
- l'oxyde de carbone qui reduit 

l'oxygene du sang ; 
- l'alcool methylique qui provo­

que l'affaiblissement de la vue. 
- des substances toudronneuses 

· qui favorisent le cancer. 
Le prof. ·Bernhard a fait plu­

sieurs annees durant des recher­
ches pour determiner dans quelle 
;:-:!.esure l'abus des cigarettes nuit it 

----- r--.., 
rettes par jour reste sans enfants. 
Chaque cigarette que fume une 
femme enceinte provoque une ac­
celeration du rythme cardiaque de 
l'enfant et nuit a son developpe­
ment. L'abus du tabac provoque 
egalement des fausses couches 
dans une proportion de 37,3 p.c. 
contre 5,3 p.c. 

UNE CAMPAGNE 
D'INFORMATION_ 

Les fumeurs ne sont pas les seul.s 
a etre en danger, N'oublions pas 
les , - · · · __, __ .._ 

la f 
nha 
d'w 
pre 
bac 
fai1 
cor 
a) 
m~ 

I or~ 
1 nin 

b) 
bli~ 



Paqe 4: L'ECHO DU KATANGA 

La menace que Constitue 
outils divers et autres objets, e­
parpilles par dizaines de milliers. 

<;a et la on tombe sur des ve­
hicules incendies, sur des chiens 
creves que devorent des rats 
et sur lesquels pullulent des my­
riades des mouches; des chiens 
fameliquent errent, qui s'achar­
nent sur les cadavres de leurs 
congeneres et creusent des trous 
pour devorer les cadavres d'ani­
maux (et peut-etre de personnes) 
enfouis sommairement. Les trous 
de W.C. de fortune n'ont pas ete 
rebouches et degagent une o­
deur pestilentielle qui attire ega­
lement les mouches. 

Tout cela constitue pour la vil­
le, et surtout pour le quartier 
Bel-Air, la commune Ruashi et le 
camp tunisien, une menace gra­
ve a plus OU moins breve eche­
ance: maladies des groupes dy­
senterique et typhoidique que 
transmettront de proche en pro­
che les chiens errants, les rats et 
les mouches; paludisme et autres 
affections transmises par les 
moustiques qui, des le debut de 
la saison des pluies, trouveront 
des dizaines de milliers de con­
fortables pondoirs constitues par 
les 1recipients, les trous, les fos-

. ses, ' les ornieres. 
Des mesures urgentes s'impo­

sent les travaux de strict deblaie­
ment, d' enlevement d'immondi­
ces, de detritus, de tous les ob-

jets epars, avec interventi9n de 
bull-dozers, couteront au bas 
mot une somme evaluee entre. 3 
et 4 miliions de francs. Et on n'y 
inclus pas les g.epenses d'insec­
ticides et d'autres mesures rele­
vant directement du Service de 
l'Hygiene. 

Qui payera la facture ? 

Tres normalement le travail in­
combe aux " Locataires » (?), a 
ceux qui sont responsables de 
ce1 etat de choses, en l' occurence 
a l'O.N.U. 

Celle-ci a cree ce camp de re­
fugies, puis, apres de trop longs 
mois, a expulse ceux-ci et detruit 
le camp, mais en ne reparant 

1 pas les dega:ts et en ne remettant 
pas le site en son etat celui du 
mois d'aout 1961. 

Si l'O.N.U. n'entreprend pas el­
le-meme d'urgence les travaux 
necessaires, le Gouvemement 
Katangais devra bien le faire a 
sa place, et evra giquem nt 
Jui presenter sa acture, autant 
plus que ce!a prot§gera aussi le 
camp des gardes tunisiens. 

Le cimetiere. 

La Commission a fait une der­
niere constatation : le « Cimetie­
re de la Republique du Congo 
comme l'indique un grand pan­
neau peint, totalise envfron 1 .~00 · 
tombes, (24 rangees de 50) Cela 
signifie au moins 1.200 cadavres 
si on n'en compte qu'un pat tbm­
be. D'autre par.t il doit y avoir 
des nourrissons et de tres j eunes 
enfants enterres, selon la coutu­
me, a l'ombre des cases, ainsi 
que des cadavres enfouis ga et 
la clans le camp ou clans la 
brousse avoisinante (cfr les res­
tes humains decouverts clans 

d'anciens puits d'exploitation). 
A s'en tenir aux 1.200 decedes 

reveles par les tombes, si ont ad­
met qu' en moyenne 48.000 refu­
gies ont reside au camp, et cela 
pendant 10 mois, la mortalite 
IJlOyenne annu_wlt. d1L~mp s'es!_..r 
elevee a 30 pou~le, alors que 

-..;;,.;: ~ 
la mm'taTite annue le moyenne 
d'Elisabethville est de 8,5 pour 
mille. 

Ce taux doit vraisemblable­
ment etre augmente de 50 % ; la 
mortalite du camp a done ete de 
45 pour mille, soit cinq fois plus 
elevee que normalement. 

Fait a ElisabethviJle, le 9-8-1962 
Le Secretaire d'~ at a la Sante 
r J. C. ri'wEWA ~ 



L'ECHO DU KATA.NGA 

qui souffreot 
t de cholesterol dons les arteres. 

e medicament n'est pas nou­
eau puisqu'il q avait deja· en 
llemagne le Complamin qui ac­
' lerait la destruction de cor­
uscules proteiques gras dans le 
ng et combattait l' arterioscle­

,se. 

1 latan1a 
ms les termes dictes · par M. A­
>ula. C'est evidemment la que re­
de l'erreur. Ils ont eu l'idee des 
mctions economiques, maia ils y 
nnent dans la mesure · ou ila 

ont rien d'autre a proposer. La 
mericains souhaitent sw-tout que 
Q .nhl"\o n ,... ro1r.-~- ~ -.-- -~ ~ 

OOMMUNJ;QUE DE PRESSE 
Encouragement aux etudes 
d' Agrori.omie a l'Universite 

l'E~t 
La question du developpement 

rur~ e~t une des preoccupations 
prin_cipa~es <;lu gouvernement. 

Des4"euf d'encourager la forma­
tion des . cadres necessaires a ce 
developpement, l.e Ministre de l' A­
griculture a decide ae reserver un 
fonds pour !'encouragement des e­
tudes d'agronomie au Katanga. Ce 
fonds sera m,is a la disposition de 
l'Un,ive;rsite ~ de l'Etat . par le De­
partement de !'Agriculture. 

En accord avec le Recteur, il a 
ete clecfae .d'accorder aux candidats 
agronomes a partir de la seconde 
anri~e de leurs etudes une bourse 
mensuelle supplementaire de 1000 
francs. 

.. C'est, ... en effet, apres la premiere 
candidature· 4.ue les etudiants-can­
i~ts a.gronomes orientent defini-
11ement leur choix. 
Cette mesure sera d'application 
I la prochaine annee accademi­
. e ; elle permettra.. aux jeunes 
,ns qui desirent acquerir une for­
ation soli_de et ada_ptee aux exi-
ences de leur profession future 

poursuivre leurs etudes dans 
•s conditions meilleures. 

·a,~Uo ·-: College 
filNDR/tlJ)l \10 AOU!l' 
1.30,h. Handel : Concel1to No 2 pour 
orgue . 
.45 h. Le~on d'anglais -No 40 
00 h, Muslque de ballet 

l~.11noy : .Scenes de ballet 
ukas : La Petr 

Cop!ang : E,l Salon Mexico 
00 _h. Musique legere 
.30 h. Sonates• de Beethoven : 
Sonate No 5 pour yiolon 
Sonate N<;> 7 pour piano 
.00 h. Concert symphonique : 
~alp: · Le Roi d'Ys 
~_chumann: Scenes d'enfants 
~ydn: Symphonie No 94 « Sur .. 
pntte » 
Berlioz :Carnaval romain 
00 h. Paris et ses vedettes 
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D{claration de Monsieur le Ministre Kimba au Cor:, Consulaire, 'le , 
11 aout 1~62 a 16 heures.-

Il est beaucoup question dans le mond international de ~r ndre des 

m ~ures d sanction a 11 encontrc du Kat•nga. 

Le 27 juillet dernier, le Ptisident Tshombe a fait, en cinq ooints 1 

d s ~ropositions oour un reglement 9acifique de la crisc congolaise. 

Aus it8t, le lende in, M. Adoula annon~it la ise au po~~t ·d'un 

avant -;>roj _ t de con1titution federal "prevoyant la creation d'Etats 

autono es uni• entre eux par de, liens juridiques de caractere fed6-

ra l ". 

U e solution de f'deralism sou:,le, non im:,osee, mah discutee avec 

ltd, c 1est la 
, .. . · 

r , !)ar tous 

comrnun ique de 

so,u_tion que le Katanga_ n'a ce se .. de toutes le~ manie­

se4 ef"fort , de :,romouvoir de!)uis 9lus de deux an·s. Un 

la !Pr~siden~e, en date du 2_ oOt, U'.'>oel.e l s •ot'inci.P 

p les etaoes de det11arche1 conrt nn rt ~~tr-,rfr ~~ ~ar le Kat~nga _ 

dans ce but. 'Et tous ceux qu · n•aveugl pas un passion hosc11,_. ~ .. 

· inc mor~hens<ibl contre le JC,atang~ _ant· suivi, deouis deux an1, les oe .. 
rio~ties, p11rfob tragique, des dcmarch s du 'Ka tanga '>?Ur Vetablts_se- . 

fflC'Ot, dans l 1ancien Con30 belge, d' uri regime !)Oi it 0 i(iUe a~:,ro:,r1i au~ 

r cl\lit61 africai~e•. -: 

Le 29 juillet, H. Adoula s' st ralliP a une solution ffderale. Et l • 

0 '3tions-Unie s viennent de dcsi11ner le 9 aoOt le Ju .,is tes int -rna,tion ux 

qui doivent donner leur vis sur un ► ext~ t~v F1 t ~rfnar~ unilat'ral -

ment a Lco~oldvill~. 

t i5 une scma inc ne s' est pas ecoul(e de:1ui l d'clar at ions de •· Ad ula 

on gouv rnement a ~ecide, le 4 aoOt, ~~ mcttrc en o uvre diverse 

rncsur s contr l e Kn tan3a : interdict ion d ·urv 1 du territoire tan-

gni , SU oension des t'lcc 1c~~1 ons v c 1 ''tranJ~r, m naces contr 

lcs entre,ri cs 6tablics 1 la fois au Con o c t au Y~tan~ 

T ndi que le Kat~nga, deouis 1960, 'lar unc 'lolitique prudcnte a sauve et 

dP.vel op son cccnomi , 1 Cong~ vu s 1 ffr nc!r~r to•· t Cc sc-n Activit~ et 
, .. ren tr e s de d~visc C Tl'fl'1 le~ r~ntr tes"d 1 irn"lots y sont tombees a 
::>re "que r i n. Au moment m me ou ~~ Adoul, ~arl ... d rLlance econonique , 

Au .mom nt oi'1 l e K.-itan a cherch lc.s oy'ns d contribucr :,our sa :,art 

u a uveta e de 1 1 P.conomi congolai 

1 1 'qu il lbre d1.: son conomic sauvcprd,; jusqu' ici, M. ~d,..·•l~ ;• ,;;nd d s 

rn1 sures 'li'I,.. l c-,:;iu l les i vo•11 r1tit trnt ... r de ,~r ly,;cr 11 vie du Katca n~a, 

I 
1 



0 

Au l teu d'un ~ffort de :,r01r~1 6cono•ique et ■octal, le ·IOW•rM• nt 

de M. Adoula ~rend d•• .. ,ure1 ,,ectaculairea et n, ativ••• Le 

latanaa veu vlvre at travatller en ,a ix at 10n gouveneaent •eil-

lera aujourd'hut c bier ace qu toua ceux 'qut travatllent au 

Katanp ne ,ut11ent itr affectfi, nt 1 ura ctivtt,, at1e1 en dan­
ger r quelque _. ure que ce 1ott. 

I , • • 

X X 

L'OrpnlNtio~ de• Natione-Untea va-t-elle 1'a11ocier aUk 1:1111bre1 
. . 

or ilea 11111r le Qonern--t de M. Adoula T In •• qual tt6 des cd-

tatre ~nfral de• atton1-Unte1, M. HsJWUrakjHld aYait clair• nt df­

rftnt d 1111• 12 ~oOt i¼o. "qua la -for.c d_e,_ Nat_iona-Un_te• ne '>eut. ttre . 

.. ploy4• pour le coa~t• du aowern mcnt central, aftn d'a1Nll•r ou de 

. contra.in re le aou~ rn t ~rovtnc:ial .•. une mat1-t~e d•aitr ~tH''lli-

nee". , Oe 1l e a-t-11 _dit . nCX're, entre bi n 'autres dfclarstion1.,. . . . . 
" ••• Une tnUrvention par la force da s un con fl it intern• coast itu~ 

t "to~pel et _ 'X>llttque ne •aura it ftr conlidfree co1ae C p tibh avec 

lei !'rindpe1 fond entaux· de !'article. 3 ,d la Chafte •••• 0 , 
·,.11 •• !'._. 

l. Le·- rieTn ent de-:!-' ... Adouta interdit le 1ur¥0l de l'Hr,ace dri n, 

l'atterria1a1e et le dfcolla e en territotre utangate, l oar~ir du 

4 aoOt. Le 7 aoOt, le leorisentant de1 Nation1-Unie1 • lltaab th­

•ille tnforaae le CoUYern• nt btansai• ;4e h •~sua_,enai9') temporatre 

de• vol• n direction du latanga oar· tout avion qui ne aoit oaa un 
l" • • 

a,rt911 de l 'ONU''. Mail. de:,uh _le 4 aoOt, l 'CNU •:, che l l' abooort 

cle la Luano l'att rrt1aaae et le d6colla ~ d~• avton. L I oOt 

e, l Croix Jcuge International 1e V('lit interdire per 1 '0NUC les 

vol1 ~ caract r~ humanit8 ire qu 1elle e f fectue de~uis ~lu1 de huit 

1e11atnea. Le 7 aoOt, le !'('rte oarole des Nationa-Unie1 ·i lli1abet -

ville explique l'attitude de l 1 C1iUC en se basant 1ur le• d,crets :,rl• 

l Lfo"<:'lt!vtll• et en annon~ant la 1u1,res1ion de• ,erata de vol que 

l'O UC accordait, ~arc• qu£ ce syst sera it devenu "inefficace et 

embaraaa!lnt" '>Our ell n railon .des mesur s d~cide.ea a L,opoldville. 

Ainst l'CNUC se fit, de Meniere ?lua PU ~oins direct , agent d1 c~e­
cution dea ~esures d~cr~te a a L~o'>oldvill e en tMtilre de urvol. . ' 

• 
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2. Le ouverncatent d M. Arloula decide, le 6 aoOt, d 1u1:,endre t~us 

1 s servic s des tclfcoamunication1 du Y~tanga avec l'exterieur. Il 

fonde sa d~ision sur l'nrticl 32 c! la Convention internationale des 

t ,;icconxnunicntions, disoosition r lative 11u c!roit c!es autorit~1 d 

!)Orter attcinte au s cret cc~ ccmtnunic. tion. 

Le 7 acOt, le R ~resentant des Nations-Unics a Elisab thville infor.ne 

le Gouvern£ment du Katanga 1 et confirme nnr sa lett~e,du 8 aoOt, non 

,otnt la dccilion "de sus?Cndre toutes 1 , tHl coar.iun'icat ions du KA­

ta~~•M, mats celle de rctablir lea t~lccc un ication avcc le ~tan a, 

tell(s qu 1 clles cxistaicnt av~nt 1 1 ind'~ nc~nc. 

,~is ?ourquoi le 1ouv rnO'lcnt J.e Leo'loldville v ut-il ~~r la ~r n~rc, 

d n l'equiwquc, des ~esures contr 1 tv.tan3n 7 C'cst le 6 mars 

1~6) _deja, 1n• un ~e•t ~r')aratoir ux c nvcrs · ttons de L,o:,ol~ville, 

voul nt dcnn r des cs concreta de sn bc-n.,c volon~e, quc 1-c ~tans/\ ,• 

a d'c0ide d ct blir" ' les connunicaticns tclf _,ho niqucs avec Leor,oldvillc, 

co11r.1e un nouv au 'l31 vcrs 1. nr.m:>lisation s ra..,ports. 
I 

ncment de tt. doula n' dcnne aucu~e suit acct ?ro'lO ition. 
. < 

u surplus, arni lea quatre CClmmisaions dent 111 er.ea t ion a ~t~ _decj__d~('_ 

'L6n~oldvill et ~our leaquelles le Gouvern . cnt du K~tang~ a -d~si e 
sea d6l<~u~s, il en cit u~ dent 1~ c ~~tenc s'ctcnd, l'cnsembl 

. ' 
des nrobl('l!l Id traUll')()rt t de c01M1u~ication. Cettc Co illion 

doit fair d I nr~~sitions d'cnsembl sur tou 1 1 ~robl s qui se 

'lOI nt n ml\ti re de trana:,ort et de en uni.c.,tic-ns en "ue de' ·nt-rma-

1 iaer, en ce1 domain s I lea ra ..... 'lOrts entre L' c-'>Oldvil le t El.is a beth-
...: ville, sans ex~os~r le tnnga a ~es ri qu s inutiles de d6t6rioration. 

Le gouv rn ent cf H. Adoula et 1 '0r_anis tkn °dc1 N tion1-Unie1 r t­

tent-111 la ~rocedure ~acifique d'un r~il m nt durable ~ar une ftud 

objective en Coamisaion? Nous nc 1 snvons :,a • 

du J7 juillet n'cnt ~31 rer.u de r6-x,ns et l'adh~sion de M. Adoula 8U 

~rinci9e d'un rif0rm constitutionnclle d ty~ f~d'ral est aussit~t 

suivic• d m sures qui cherch nt a imnr:'scr d s solutfon1 oar l fore • 

X 

X X 



\ 

,l 4 -

Cc qut'noua inqui~te, ce n'est Daa 1£s mcturcs qu l'on veut :,rcndrc, 

c' st le contcnu d'h~stilite qu' 11~• 'llanifcstent• au fflt\knt ou lea 

efforts ~•unc gr ndc ~artie des res_:l(lns blca de ~a vie internatinnale 

chc-rchent la vot e d 1 un r ~lement '4Cifiquc •••• 

Que veut -011 'l 

De tell es me urcs d~t~riorent une n~uvel le fois 1 , cl,iaet • tro11blcnt 

delibfr~cnt lA cnnfi nee n~cesaaire aux·n~gociationa, et ne ~euvcnt 

cMdutre a r ien. L'Org3n~• tion d~• N tion1-Unics va-t-elle 1e muer . 
en agent d'exec~tion d'un ~uvernEment ~Arttculi r, au rt•~u •~•rntr t-
n~r, ~ar voie d'inci~ent, un ncuveau ccnflit ? .In ce moment m~e, tnus 

le, h031ftes de bc-nne volonte fnnt tct tout ce qui est en lcur :'('UVoir 

!)(\&.11:- di11intr ~es _rtsquc:i. 4' inoidenu • . 

Est-.c, q~" ~- Adoul~- nc •' est e'!gag~ !!~n• h vole ~•"" d3i"l1e .Ud~r l 

quc SOUi la ~r~••ion d~s circonstance• ctn~ rnaniere nominate., Scs 

~tnteata~inn, ··de f ' ~6raltsme ~evi nn~nt ~us~ ct~1 ~s1 ·ellea ·,ont 1ui­

vies ·d~ J"1M1nife1t21ti.on1_ hostiles et rJena<;antes, qui correanondent au . 
~ . 

. ,tan d 1action centre le K.~tan~a qu~ M. Kamit tu lui •~umctt it dnns .. _ 
unc httre ttu 14 juin demi r. H • .\doula ~st-11 df cirlt an . ricn. 
ctd r encore . ? 

Ou bin ces mesurcs SC'nt- 11 a, un nnuv llc fci, cc-an il est ~rriv' 

1 1 innom~r4blcs fci1 ~ ~uis dcux ans, unc mnnife•t~tion des force• obacu­

r •• qui •'acharncnt contrc le IC.~tan..:.:1, e;t .:'~r ia contr le Con8(' lui­

mf°l'llc, ocur faire echouer toute nigociati6n, tout accord, r,o·-,r ent"'av r 
• tcute t<nt tivc de raryorochm~t. et cond mncr lcs ~o-,ul.tiona de l'~n-

ctcn Cnn"C b lqe a un chaos ,irolonqe ? Pour qucl S~Jmbr dessein tr,"­

vnillent-ellPI ? 

~ous ne nru1 lat~serons r,as ~~couraacr ..,nr ces forces ~dver1e1 . Le 

Katan~ col"ltinuc inebranl blcment a vculcir un r ~lancnt :,,acifique. 

L snuv rnrm,nt et l .o..:u"'le kat1rng.1is ont choisi librEl'!lcnt, de">Uis 

t cujnurs ti<> trr.uvcr un terrain d' nt nte av c L,~r, ~ldville et de re­

~le:r r>acif iquemcnt leurs problem s c!a~• 1£ rl'!.socct des droita du lta-

tanga. Ils v~ul nt contribuer, dans le mesur ~e leurs mnyens, au 

bc-nhLur rle t cutes les :->o"'lulatiPns rlu Con o . Ils n'entendent "l8a ceder 

a aucune fornc d 1 intinidatic:n, m.:iis S<:l"lt ":'rets a 1 libr discualir-n 

de s0lutinns raisr.nn ~l~s q~i ti nncnt c,npt~ ce l urs legitime1 a ,1-

r ~ t tens. 
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1~;~ to Registry Section 

UN KLAS ELLEO 1062 GARDINER FROM MATHU GELL OWING IS TEXT OF LETTER SR 

· /934/MV RECEIVED FROM E . Krf:BA DATED 8 AUGUST 62 QUOTE J ' AI L ' HONNEUR 
.... .,. 

D' ACCUSER RECEPTION DE VOTRE LETTRE KG - 141 DU 7 AOUT 1962 AU SUJET 

D' UNE VOITURE ONUC DE MARQUE BUICK. JE DONNE DES INSTRUCTIONS 

POUR QUE CE VEHICULE VOUS SIT RENDU AU FLUS TOT . JE SAISISCETTE 

OCCASION DE VOUS RAPPEL ER QUE NOUS ATTENDONS EG AL EM ENT DE VOUS LA 

RESTITUTION QUI NOUS A ETE PROMISE DES SIX FUSILS FALL NO 028, 038, 

131 , 138, 140, 147 ET DE LA CAMIONNETTE RENAULT NO . 8049 APPARTENANT 

A LA CARDE PRESIDENTIELLE . JE VOUS REMERCIE DES ORDRS QUE VOUS 

,VOUDREZ BIEN DONNER EG ALEMENT A CE S UJET POUR QU NOUS PU ISSI ONS 

PROCEDER A LA RESTITUTIONS RECIPROQUE DECES MATERIELS UNQUOTE 

BT 

CFN~~~~/~~~~~~✓~ 
09/09052 AUG 4UC90 
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Elisabethville, 9 August 1962 

TO: • Mr . Robert K. Gardiner, Officer-in-Charge of ONUC, Leo:poldv~ , / 

FROM: Eliud W. Mathu , Chief UN Representative , Elisabethville~OlvV\ 

Subject: Administrative Circulars 

I forward herewi t h for your information Administrative Circulars 

Nos. 38, 41, 42 and 43 . Specifically I should like to draw your attention 

to Circular No. 43 reference to which I have made in another occasion. 



ONUC 
Elisabothville 

13 July 1962 

Administrative Circular No. 38 

TO: 

FROM 

SUBJECT 

All Civilian Staff MGmbers 

Jean Back, Deputy to Officer in Charge 

Security Measure 

It is brought to the attention of all staff members that they 

may now circulate within the city during the daytime. After 6 p.m. the 

city will however remain out of bounds untill further notice. 



0NUC 
Elisabethville 

Administrative Circular No, 41 

To: All 0NUC Civilian and Military 
Staff Members 

From: t,W. ?.l.athu, Chief Ul'J Rcprcscnto.tivc 

Re: Traffic Regulations 

18 July 1962. 

It is brought to the attention of all 0NUC personnel 
that the local traffic regulations must be strictly ad­
hered to and the lower speed limits imposed locally must 
not be exceeded. In addition 9 the following speed limits 
must be observed: 

3 ton vehicles and above 
Jeeps 9 15 cwts.-1 ton trucks 
Passenger vehicles 

40 km. or 25 m.p.h. 
50 km. or 31 m.p.h. 
60 km. or 38 m.p.h. 

Failure to comply with the above instructions will 
result in disciplinary action and offenders will be 
required to surrender their 0NUC driving permits. 

Drivers of 0NUC vehicles involved in accidents as a 
result of exceeding the maximum speed limits imposed will 
be held responsible and will be required to pay for the 
resulting damage. 

Service military polfcy will check the speed of all 
• civilian and military vc~icles. 

---·-- - ----- --·· -- ----. -·---~ ____ _ 
-. .. ____ _ 

---------



ONUC 
Elisabethville 

16 July 1962 

Administrative Circular No. 42 

To : 

From 

Re : 

All Civilian Staff Members 

Jean Back, Deputy to Of ficer in Charge 

Securit;z Measure 

. Staff Membera are strictly forbidden to go to town tomorrow, 

19 July 1962, either during t he day or night time. 

After 19 July, circular No. 38, informing that the city is out 

of bound after 6 p.m., wi l l still be in force. 



• 

ONUC 
Elisabethville 

Administra tive Circula r No. 43 

To: .All Civilian Staff Members 

From: E .W. Mathu 
Chief UN Representative 

Security Measures 

24 July 1962 

It is brought to the a tt ention of all ONUC Personnel 
that military roa d block s have been established, and with 
the exception of th e one l eading to the airport barriers 
should not b e crossed a s p ersonnel will then penetra te 
areas gua rded by the Katanges e Genda r meri e and ar e liable 
to b e mol ested and a rrest ed. 

Personnel who 9 in th e course of their duties 9 are 
required to visit ar eas not prot ect ed by ONUC military 
personnel should inform the Security Section accordingly 
so that we know the ir wher eabouts. 

Personnel who disregard the above instructions do so 
at their own risks. 



.. ' 
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B O I TE P O S T AL E 307 B 
ELISABETHVILLE 

CAB LE: 0 N U C, E L I SA BETH V I LL E 

Mr . R. K. Gardiner , Officer- in ... CJ:iarge, ONUC, 

E. W. Mathu , Chief UN Representative, Eville 

Creation of North- Katanga Province 

8 August , 1962 

For your information, enclosed please find copy of 

a letter received from the President of the Balubakat in the 

Refugee Camp regarding the creation of a North- Katanga Province . 



1 COPIE 

Camp des refugies 

BALUBAKAT 

Monsieur le Lieutenant Colonel 
ASSINE, REMIZA, 

Elisabethville 

Son Excellence, 

Fait a Elisabethville le 5.8.62 

M. Joseph KASA-VUBU, Chef d'Etat 
M. Cyrille ADOULA, Premier Ministre 
M. Jason SENDWE, Vice-Premier Ministre, 

Leopoldville 

Mr. Mwamba I. Prosper, President Provincial du 
Nord Kata.nga 

Mr • .And.te Shaba.ni, Commissaire Extra-Ordinaire 
du Nord-Kata.nga 

M. MATHU, Representant des Nations-Unies au 
Katanga 

M. Cleophas Kamitatu, Ministre de l'Interieur 
a Leopoldville 

Les nouvelles diffusees a partir de Leopoldville et d'autres pays du 
Monde on fait savoir la creation d'une nouvelle prpvince d.ite: PROVINCE DU 
NORD-KAT.ANGA, en notre f aveur. 

Nous referant aces paroles, apres avoir constate que le Parlement 
Congolais et les Conseils de sages (Senat) a approuve avec une majorite tres 
ecrasante 1 1 existance de cette nouvelle Province, voici annexe a cette lettre 
une carte montrant ses limites frontalieres. 

Les territoires en rouge montrent la Province Nord-Katangaise et ceux 
en bleue, la province Sud-Katangaise. Nous tous B~luba refugies nous 
appartenons a la Province du NORD-XAT.ANGA. 

Veuillez agreer, Son Excellence, nos considerations tres distinguees. 

Pour le peuple Muluba, 

Le President KAPIA MICHEL 
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ML-217 Elisabethville , 7 August 1962 

TO 

FROM 

Mr . Robert K. Gardiner, Officer-in-Charge of ONUC, Leopo~~ 

Eliud W. Mathu, Chief UN Representative, Elisabethville - ~ ~,;;_.---
SUBJECT MR. FACIONI 

Attached please find copy of two memoranda dated 2 August and 7 August 
from Mr . Fulcheri on t he subject of two conversations he had with Mr . 
Facioni which I transmit to you for your information . 
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COPY 

Confidential ME-98 2 August 1962 

Mr. E.W. Mathu, Chief UN Representative, Elisagethville 

Gualtiero Fulcheri, Deputy UN Representative, Elisabethville 

Mr. Facci oni 

Last night I had over for dinner at my house the Italian Consul and 
Mr. Faccioni who is the correspondent for .ANSA in Africa. Mr. Faccioni 
came late sine he had been delayed by an interview with Mr. Tshombe. 
When the Italian Consul let, Mr. Faccioni remained and asked me for 
"dispassionate, objective and friendly advice" on the following problem. 

Mr. Tshombe has offered Mr. Faccioni a job as adviser on information 
matters or, if he so chooses, as Chief Information Officer for the Katangese 
Government. The offer was made a few days ago and repeated yesterday 
during the interview. Mr. Faccioni wanted to know my opinion whether he 
should accept the offer or not; he mentioned that his acceptance would 
not mean that he would leave .ANSA. 

During the course of the evening, Mr. Faooioni had expressed rather 
strong anti-Katangese feelings and had made a long, pro-Lumumba declaration. 
His request for this advice, therefore, came as a surprise to me. However, 
I told him that, in my opinion, the offer was not an interesting one from 
the professional point of view and this his reputation as a serious 
tjoUI"Balist would certainly receive a heavy blow should it become known that 
he was in the pay of a Katangese authority. I also alluded to the fact 
that the Italian Government, on which ANSA news agency depends, might not 
be too pleased with the arrangement proposed by Mr. Tshombe. I made it 
very clear that all these statements were a personal opinion and "from 
one Italian to another". 

Mr. Faocioni remarked that he actually felt the same way as I did and 
that he was not willing to put his reputation at stake "for some few 
thousand pounds a month". 

co. Mr. Norman Ho, 
Chief, OPI 



J'ai l'honn ur de vous remettr . 
une lite des recents estee provocat urs de la gendar-
erie katanga1se a ·'1, encont_re des di verses poaitio_ 
ationa Onies a lisabethville et envi ron, en vous 

de bien vouloir prendre d•urgence les meaur a ·aont 
u paragt"aphe 7 du document ct-joint. 



LES REC , TJ PROVOCATI ON 
DE LA GEN ... _ ..... u TANGAI E 

IN-TRODUCTION 

1. Au cours. es quel uea dernieres emaines, l Gendar.merie 
ka t ngaise a etabli d nouveaux postea et barrages routiera et 
s•eet livree d s actes de provocation aux lieux suivanta: 

a) District du terrain de golf 
b) Carrefour de la route UN.AI·A et de l'Avenue 

DES PATU GES 
c) Carrefour de la route ELISABETHVILLE/ JADOTVILLE et , 

du ntier MARTINI 
d) Sentier longeant le ruiase u de LA LUA O en direction 

de l'aerodrome de LA LUA?iO. 

2. Nou exposons dans les paragraphes oi- pres lea details 
des incidents qui se sont produits a ch cun d endroits pr~citea. 

3. District du terrain de golf 
a) Le 15 juillet, l a endarmerie a etabli un barrage 

routier au rrefour de l a route KA APA/KARAVIA, 
pre du terrain de golf. 

b) Le 16 j uillet, le Colonel Ki be a in pecte les 
position e la gend .rmerie et, sur s~n intervention, 
oelle-ci s ' est repli sur K..ARAVIA. 

c) Le 24 juillet, un offieier et une trentaine de 
genda es armee ae sont approohes des positions de 
l'ONU d ns le district d~ terrain de golf . Parvenus 
a 20 metres de ces positions , ils ont l ance des o illowc~ 
proftr e ces moqueries et pointe leurs rm.es en direction 
d s eoldats onusiens . ·01 re de ave rtiss ementa donnes 
de · vive voix, l a gend rmerie n ' a ev oue lea lieux qu •au 
crtpuscule. 

d) Le 25 j uillet , l a gendarmerie a r ecidive. e plus, 
elle creus~ de nouveaux retranchements d ns des 
termitieres , en avent de l a St tion de radio. 

e) Le 25 j uillet , 17 h.30, le Colonel Kiembe a de nouveau 
inspeqt - l es position et ordonn~ a l a gendarmerie de 
r6int~gr~r sea positions. Elle n'a toutefois pa obei. 

f) Le 26 juillet, a 09 . 30, le Colonel Kiembe a de nouveau 
de ande h la gendarmerie de se replier, mai s elle n •a 
recul que de 200 metres et a continue a creuser de 
nouveaux retr ncbement dans le seoteur de la Station 
d radio . 

• • • • 



" 
, . . , 

f ~ 

< ,. 

"' 

,. 

. ' 

L juillet,~l 
d e · ~er ~ 
r co e d o t 
e ·a alld 
anterie ri ~ a< 
d . posit' · 
onusie i 

1 -
on e eont a 
1 t on 

t nt 
ra io iliaer 

,f ··gend . 1 · 1 te 
1' 

j) Le , 3 f 
rie d 
aie n 

:. po 
donn 
t ua 
eon' 

) L ' 
te 

e o 

1 
e de l'Avenu, 

nterieur ·du , eo 
re du. barrog 
Ch£ 

Colon 
i 

er ou.rne 
qu, •11 re. . 

t 



,; . • 
~ ., 

;. 

' ... 

n.tlit . 
et 

i r 
: quo1 

ilr 



1 
' 

JCG/14~ 
Le a· ao\lt 1962. 

Monsieur le inistre, 

J'ai l'honneur d ' appeler votre attention sur la 
partie de notre entretien d'hier relative aux nouveaux 
barrages 6tablis recemment par votre Gendarmerie a 
Eli abethville et dans les environs. Yous m'avez demande 
a 'il ne serait pas possible de fixer retroactivement une 
date repere a partir de laquelle lea barrages etablia par 
vo re Gendarmerie pourr i ent tre consideres comme reguliers. 

Je suis en mesure de vous proposer de fixer cette 
date au 13 juillet 1962 et def ire dispara1tre par conse­
quent toua les barrages installes depuis cette date. Je 
a i que vous comprenez toute l'importance d 'u.ne telle 
initiative en vu.e d ' eviter tout nouvel incident risquant 
de comprometbre gr vement le maintien de lap ix. 

J'espere que vous pourrez ocepter cette d te 
co.mme traduisant le statu quo .dont 11 et que tion au 
paragraphe 7 de m lettre KG/1 2 du 7 odt 1962. 

Veuillez agreer, on ieur le .l; inistre, l 'assurance 
de ma haute consideration. 

Son Excellence 
M. le inistre Everiste JC BA 
ELI ABETHVILLE 

E. • athu 
Representant des Nations Unies 

h Elisabethville 
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ELISABETHVlllE 

CABLE : 0 NU C, El IS ABE TH VI l l E 

Mr . R. K. Gardiner , Officer- in- Charge, CNUC, Leo 

E. W. Mathu, Chief UN Representative , Elisabethville 

eeting wi th i nister Kimba on 7 Augus t, 1962 

8 Augus t, 1962 

For your information, enclosed please find mi nutes 

of my meeting with Mi nister Kimba yesterday at 16 . 30 hours• 



I' 

du f aoat 1262 
et K ba 

• . 
Tit • a thu et Aupy 

:r:~- Kimba 
• 

l nee l 16 h. 20, ~ec;:us a 16.JO~ 
' 

t -.: ?? 

trea heureux de . l'oooaoion que vous 
~I -r r 

donned ven vous ujourd'hui. J'ai de x ren ents 
que j 'aimeraiS VOUs C er: •• t ~ 

1° J•aimer-is av nt tout voua parl r l auop nsion 
; vol du erritoire congolais, decision qui 

' 1' 

Cel u e di l'incident e 1'avion rhod' ien 
dd a err r nono. Cette question nous a c veaucoup 

de dif:ticulte t f ions tout i est en pouvoir 
pour rame , a situation ace u'el ait avant l'i oid nt. 
Nou es ajo d•obtenir l'autorieation du Gouvern t c ntral 
de lib~rer e pi ote. l' · ge d cet avion, ai our 
l'in tent nous n!y, so e a rvenu .iout fois, nous deployon 
tous nos efforts pou bte r o le Gouvornem nt e Leo prenne 
une cci ion a bref dclai . Nous tenton ement tout . ce qua 
nou pouvons t nir ener le le deu jeunes 
Kt ng i qui etenus ono pr ls autorit o congolais s. 
La encore; j e r6p te, nou~ f~isono tout ~e que nous 
pouvons, ma , r.ien t' encore ux- qu•on ·lea 

r ·ns. 
eras 1 
relev n ons nies·; ont 
verne ie p u 

l 

ement de 
i ons que 

·von fil et e · notre 
nforcer tou inte de cette suopen ion pro-
vola . de fa9on a .facili ter l 'a 1:1:cqtion e·a d ciaions 

en done le f~it ue la 
i on des du . errito ire du 
on de ne pas e piloto, l' quipage 

o pa sagers ka.tangaia aont des decisions 
_un le Gouvern ment central et non p s par 
io mettez-mo1· de rep ter enco e que nou 

noua effo blir la situation e elle tait avan 
l'inoident e avion de anono. 

• "-,1 ~ 

q deuxieme information ue je de ir vo~ tranamettr 
u es les autorite du Gouverri-ement ·centr 1 ont d~cide de 

reprendre .les oomrnunitationa (t 4phon , tel¢gramme, t lex) vec 
les aervioea de t l eo:nur.un cation d' 11 • utrem.ent dit, d 
r et~ lir la s ituation telle q~•alle lbeit le jou.r ou cea aerYioes 
nt 't~ interro pao, il a q~ l ue terap. Une f is que vous 

aur z pri oontaot veo votre · mi,nistr p -ovinoial des t l E~ co u­
nications, j 'ai er i• . . Ja V.Jir si vou tes prats a r prendre , , 
de vo r cote, les t'l<dommunication aveo Leo, co e elles ' 
exi taient aup vant . ,, · 
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tretien du 7-8-62 athu avec 

1 . Il y en outre une au.tr~· question ur 
j 'ai er i revenir et qui f it suit a. me entretiens · vec .. 
l e President shomb6 et un eehange de lett:res avec lui:1 et a 
1ia celle que je vou < 1 adr ss~e hier: J' ntends p rler de la 
fourn1 tur d vivres et de tout ce dont a be.so in la populati on 
de 1 r egion de Kongolo . Vous aavez ue c•e tune u tion ue 
j'ai ersonnellement etudiee aveo la plu tr nde att ntion, oar je 
la trove extr3 ement portante, u it qu'elie ·touche a. 1a ,, ~ 
vie hum ine . · 

voudraia VOUo q 'une decision 
rise, en caa de _· esoin et s:i. ori te k tan ises 

nt la demanlt, lea Nations Uni es disposees a ae ure 
1 n pot de yivr r le popul tine de Kon o no 

utori tes k tang • Ceci n attendant que c1 s 
s t prises qu n r, ep.riae du ·tr .fi ri n • ai 

bien en obt nir l' utor i on d e ement 
confirmer ce te proposition . , 

;,_ 

if 
d e ·· e ire sur ces tro1 
o ,.· d a parole. 

' . 
: J us r e eeucou o z comm.uniqu~ 
sio rise le ve r n cen r al. J'en prends 

bonno nC?,te . au nom du Gouv -rne • Jv°Je ve · pas discuter 
cea uestions , is je veux seu ement ~p sern uelques questions, 
en votr lit d ,l ent tions Unies a ville. 

'interdiction e survoler le territoire· a et\t 
prise par l ouverne nt cen1iral et l!executant, i j'ai 
b en oo .... pris 1 c'e t l' ONU. Je voudr, is avoir des prlcisiona 
ur l point e ~avoir i le d~ci ion au ouvernement central 

executle -par 1.' 0NU ? 

d odesie qui Volait ·a c 
•vNlJ at r ten nono; 1 • ~quip ge et les · ,., 
s (st i aire) ai nt d tenu par le 
centr et l' ONU exe-0ute l'ordre du Gouvernement 

. t• -

~" 
ion: Au su et l re rise des t~l eoo:mmunioations. 

d-o sion du rn t cen-ral, i •j'ai bie31 oompris, 
u' on r prenne i,.. ison · c-om1.; e par le • Vous me 

e andez d'entr en oontect a.v re ~1in :Celecom uni-
ti ns et de v o n d' entrer en rapport 
ec notre• mini t oo::i . voudrais vo1r -: 

' . 
v;; i les -deux questions ue j'ai po voir si leis Nations . 

iea se po sent oo ex<~cm tant" de is ion du Gouvt cent 
d-'au:tres term.es, ai mon Qollegue d 6oommu.nioations 

a.co :pte as de remettre l S·i tu ti:o e par le r-iss~, 
NU , manu ilitari, v mparer de st e s stall 

onset lea placer a di 'ti.on du Gouver:nem n ? 
!! . 

{Ir 
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Entretien du 7-?-62 de 

( • Ki.mba - suite) 
~ 

3 - ' • 

vec • Kimba 

Pour nous ce sont autant ae questions. Une que tion ncor : 
L'ONU ,e t-elle pour nos negociat1ons ou pour la solution de , 

la crise par la force P.arce que nous voudrions bien etre fi~es 
sur l'attitude de l ' ONU et du Gouvernement central pour l solution 
de cette crise. · 

~ ,>:. J):t'Opos du r vitail1ement de 'Kongolo, je croia .que Iorsque le 
· Pre ident et moi-m me vons di cute du ravi t illem nt de Kongo lo, 

il n• 'tai nul1emen~ qaestion que le raviteillement de ces 
populations se fasse par l'ONU. Paree qu'il ne faudr it tout de 

me a qu'il y it contradiction. Il fut qu•on nous dise 
~ exact ment quell est la situation. Nous ne pouvon ri n pro- ~ 

mettre, nous nepouvons pas dire que nous l'acceptons ou ue nous 
la r fu ons , cette ~cision; ans l corina1tre . Le jour ou 1 ' 0.NU 
vt -1· nou. dire clairement a po ition vi -a-vis du Gouv.ernecent 
central - pour ce qui e _t du s urvol par avion, des t l eco uni-
c t±ona, a c moment-la nus pourrone ctudier la question et dire 
ce que nous en pen ons. . .. 

Je crois que i .: . ~ · thu est hebilit pour "e rcpondre sur ·le 
p, il peut e r pondre, ,sinon no s .pc>Uvons reme tt.re la s•anoe . :,. 

lesqu .l je peux vous donner 
&, 

t bo depuia iue je aui ville et ue je m'entre- • 
iens vec dent et ave repre entanta de son . 

:gou.vernement, j'ai tou.,ours declare ue - e:t cela s ne la oi ndre 
equivoque - le ation Onie n'entend 1 .nt nullement recourir 
a l a force en' uoi ue ce soit. Ce n'e t s dans sea intentions. 

; je ren ne not · le ion Unie ne doivent 
ur r la f orce p9ur l~a ic tion de dJciai a . C'e t 

bien comme c; , ~ 

• a mon et ce1ui uss i 
GE_)r iner, il n j a i t 'in ntion des Na tions 

Unie o, de recourir. a la rce pou . er une decision. 
F • 

Je voudrais diro encore ue depuis ue je ~'entre tiena, de f gon 
tres micale d' illeur ., ave c ·le .President et v.ec · es coll~gues , 
j 1ai pu oonstate une certaine ~calmie - bien next .: en vil le. 

, Le me- intien de la p ix eat evide r:.ent lo s ule baae solide sur 
laquelfe nous po von esperer_arriver a .un on· r~sult t. Je n'ai 

ja:r:.r eu l£.: moindre ht .,itation ant cette ligne de oondui te . 
Je pcnse que l'espr it coll boration d ns le uel ae deroulent 
me entreti€n c~ec le freaident et le~ me bre d~ son gouverne ent 
a sans aucun doute pe~ is de fair~ de r nJs pas vers une solution 
:positive. 

. . . . 



.v i lr.ll 
.- i .. . .. 

a plus 
c •est 
Si .; ·• 
n Unies 

o. 

~B ! l 
8 / 

veulent 
o doivent 
ui 

nono. 
8 

edi 
8 ~ ' .;, 

tir, ~ ~.: .. , . 
e de mesure 
s , po 

. . . . .... 



OS S te · · un C 
nt i • rv .nu : en e 

. i on aint , ou i vous p ez a~ten 
r i oontaot avec vo · e n d ci a 
ous spp ·ent ent1 s a prot eat 

le prop v tre mini tr 
co n c r . i mn,s , nv:ec 

)t:' N tiona,. n es :Pr . ~~- , rl .etf -:1:nst11lla on ppur 
.,, ., ••. :, •, 1• • ,. les ~ ·.,..ttJ:"e ·, dis :p , .. · · J . :.·Proteate eneri u.e;n n-t; , ,, ,,, · ;. 
/ ·, ·.:· "'· ja , e endn i a ' 8$ ' je 1.•avoutf, a ,une. telle ,, YO~re ~ .,.· 

. , . . . "' · p rt , e ;ne . ue vous tr nein ttr un , e e ant . •. •' : 
~ l- • t·>, 'i ~ ~ ... ~ -. , J .J, "et '"' '!t.,Z, •• \ 

~ 1., ,r 'l; ~· "i.,'-4: _:; t '• /• , ~ 1- ~ 

.• • ~," . .;. ;;..;,..;..;;;;,;;;;,;.;.;;-· . V Ui3 r,' · t:' u,"' o1 ,de". m•·avo lair~. , 
;,· ~ "1·,,•' ou '?nfo. o·temeq~ ·a un stici'n: • "' 
_, ~ .i. ."" ~ · •· eli;e .. du .J)l.'tiij.I e ationa . . i 9omme_nt e 't-ce 
.. • 0 ~~ • .. uve;r.n-tr 1en,u ¢e ..... .t'. · r' t blir 1a: ituat ··on ·. -

~ , : • ~: , • • , 1 re" :pa~s.~ . ? · .. ~ ., . ., . ,,. .. 
.. 1'."t: .. , ~ '•, \" 

r ' ,. , 
· ·' ' ;~ ....... == e au . '00il"JJ.l'2cn1oa:tion 
·•, • : ii,,c ts · },(,o , per t el~pil.one, 

~ , . . . { 
t:. l ~;., ... ~ { , ,. ...,1 ni.,ce tions 
.. .;. :"· , · ;."'· · e · 1 :a; , + 

. . a · 

tu.die e d oie 
der que repri es, • le 

et rendu a Leo :trouver · solution. 
del"nier se jour , u .atioll t on l de er~er ' 
s o • Oes oo t or e9' ~ i den 

a s embre mrnissio L • ONU , offi-
c e n rm .. e, Got.1 ent .een trel , P.ar::ni 
oe& commissions, 1 •u · i t c e oooup r · es ii.e t,1 
commu ication, l ' . u.t re des · questions rel transport 
Si j'ai bin compris, st une ple . u o , 
le Gouvernement centra onsid o i on 
oomm.e n ' y auoune vole 
Je pose oe ion pour que nou.s devon 

., pr~,~r~,r ,enoo ' Q t.re 
. _epa . c u~~a ," ·::~:', 

• • i: • n , ir o nications:. 
• ~:·" 1 e , ~· e des rties,. •~ 

tion. . , tion, e~v:one · ~ .. : 
e fi l:'$ 8\1.X n 1:i:Ol'lS.,.·: 

. -o oU!" ~ ti,on· • ·- · , ., 
• . . Y~TIS q · .. 

~ u ·~ 

' 'I 
~ i.. 
~ .. 

.,,. ;ir. 

"' ,.. • ,., I ~• i' 

. ~ , ~. 

f :t, • 





lei actuellement, l ' x-Congo belg est dirig' pr un 
.~frica1n, • Gardiner . L' ONU au K tanga est dirig' par un 

Afrio in: 11 faut .que cela reate d ns l 'b1stoire. Il faut 
qu vou, 1' . Mat hu. , voua poi z dos acte pour montrer que 
vous ts des A frieains. Nous sommes la pour collaborer v o 
vou~, mais a condition que nou ne soyona pas la remorque 
d ' utre puissances. Nous ommea pr@ts a accepter toutes les 

· olutions , a condition que oe solutions soient re lle~ nt 
d ns notre inter t. Il fut u vous o vhiez que jama1 nous 

n ' aooepteron de solut1oms1 ell an ont pas dans l'inter@t 
de populations du Katanga . Vous, oomme · Africain, vous vous devez 
de tr vailler dans le m me sens .. · 
Je croi 

: Je pen e u 
ais il serait le, je or , ue vous vous 
ace que j reponde a toutee lea questions ue vou 

ev ·es. J e va · m ayer · e d · 
s p<>ints . . ,, 

, 

je ne praten -~ · epondiez Sar le 

athu, : J ·V l $ vous donner cer ine r eponaes, ni is ·ell es . 
--n""'"· ---s"""e_r_o ... nt pas . ore ent , dans l 'ordre ou. vou .maa avez preaente1111m 
lee uestion • · 

· , Je voulaia rel . ver que o•eat precie 1nent pa.roe que je suis -' 
· moi-m e A:fri<>ain que je desir is prendre l' in1-t1ativ~ de faire " 
· une o fre pour venir en · ide ammtSdiateIJ1.ent a~ gens de Kongo lo, 

t n 1 .que 1e:s utrea dit1ou.tent po 1 ique. J e auia de1211 que vous 
n•ayez '· p - accept oette offre faite en toute sinc,rit~, par un 

t"ioain, pour ai4&r no. rires Afrioa1ne da.ns cett& r~gion. 
J e v<>ulai j u.s em nt vous eign le-r qu •1r s •e. issa t, ~ mon point 
de vue, d' un m.esure provisoire, dans l'attente d ' une solution 
qui: sera1t dopte ,a pro-po de vols • . Vou 1tes que nous 
oo1~a orons aV&c ln:mfhuMnnmm le Gou.verne t oen-tral pour faoili-ter 

_ l 'application- de see deoie1ons ~ ~opo des voliq 9r, ceoi ll' est 
pa xaot: ou ne sommes n realite u•un ureau d poste. En 
r6alite, ma proposition revi ent a une offre de coll borstion par 
le ations Unie pour vous aider ravitailler lee gens d Kongolo. 
'A nouv u , je r~~ tte v:Lvement que voua ayez refuse propo­
sition, vr imon'fl!re hum nitaire. En m qualite d ' Afriosin, j 
ti n a ouli ner qu •a oe-t,_ ,gard ma conscience est parfai tem nt 
elaire. Si des vions Cenverra ont mitraille ou essaye de mi­
trailler Kongolo d ns le pasa , j'avoua ne pas 1 savoir. Je 
n ' ai aucun renseignem- nt conf'irmant que l'ONU ravitaille lea troup 
de l'ANO en vivr s ten munitions , dans cette region . Je n ' ai 
absolument auoune informertion oonfir. nt votre affirmation qu "la 
oti ee trouvent des troupes A~C on trouve ega.lement des troupes 
de l'OmJ" . 
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Entretien du 7 -62 de M; Mathu avec • Kimba 

(LL "athu - ··suite) ;_ 

Ce sont l lee ue tions que je m reppelle tout de 
uite. ~1 en · r lisant le co pte rendu je decouvre d ' autr e 

questions au quelles je vou a1~ vous repondre, je .le :fer 1 
p r ecrit ou au cours d'un prochain entretien. , 

__ ...... ___ b_a~: Je vous r merci encore, • athu de tout ce que 
vez dit. J'ai enregistr un cho e impor t ante, c •est que 
n•est p s l ' gent executif du Gouverne ent oentr 1. 

• , athu; Je precise que ce 
envisagez cette inter vention .d 
son pplication • 

If\,. t-d ep end d la fa~on voua 
l ' O U et des domaines de 

t 

• Kimba: Oel feit parti des estions po ees. J oro i s 
deVl,"ez tran uill ment r elire tout ce que nous avons 
t ai yous en av z le e pa pondre par ecrit 

sur ce qu vous entendez exectement, quels domaines 
l'ONU peut tre gent d ' ex~cution. 

· ns a ouli6 ner nou sollll'!les n fait ici 
sme r e e ren e1gn ·m ous nous consideron~ 
Bure po ate. ..a v aid rez oela comme 
exec " , alors n · mmes . • • Vouo pouvez le 

. 
.,.,.,,.. __ ...... .-.......: je crois ntendu; j'ai bin precise: 
II y deci ion prise pr le Gouvern m~nt c ntr 1. J•ai de ande 
_quelie eat !'attitude d l'ONU l'egard de cette d ciaion. 
~J• i demand~ 1 l ' ONU ait di pose h 14er le Gouve ement 
cent l pour x~cut r cette d oision ; c'e t net et cl 1r. 

1 tr a ·bien que J . thu vient me communiquer 1 s decisions 
Oa que j e vewc voir: c •est quelle est l'attitude de 
l ' ~e rd q la d,ciaion de Lo • 

• mthu: Toutes lea m urea, toutes les decision prises 
hi r pr le Gouvernement centr n'6manent pas des N t i ons 

" Unies : ellea ont et decidees p r le GQuvernement central . 

meaures, ou1 , et l ' execution? J n•exige p s 
qu vou repondiez ·tout a ite ioi. 

. . - . , Il ~ a une qu stion a laqu 11.e je vou r is voi r r ponae : , 
avoir ei l commissions qui ont ~t oreees a Leo en vue 
•a- river a un solution de. 1 orise aont maintenu. , s i on 

trouvera un solution par n gociationa ou non? La, je croi s 
que voua, u. ethu , pouvez servir d'agent "transmetteur" aupres 
du ouvernement central. · 

• ;athu : A ee ujet je 
vous t enir u eour nt . · 

de me ren et de 
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, tretien du 7 -62 de - thu evec M. Kimba 

: Oui, voua avez pro is. Qu. nd nous urons votre 
nous l'~tudieron et nous vous repondrons aussi • 

• 1athu: Une ue tion a laquelle j'ai promis d vous repondre 
- ~ vou dire si le Gouvern ent o ntral a vr iment l'intention 

de pour uivre lea ne ooiation par l'inter edi ir e qu tre 
co is ions • Je croi avoir r~pondu aux autrea questions. 

Il a en outre le point suiv nt: o lui ou vous firmez ue 
d ns la region de Kon olo 1 s Nations Uniea gi sent e~ tant 
qu•egent xecutif. 

imba: Jene ve p disouter: je peux vou renvoyer, 
--.-:-,.-a~th-u-, aux archives de l'ONU ••• Je crois que oe probleme 
et re 1 moitie et a moitie n u pen ••• oua allons quand 
m me cont i nuer nos bonnes r 1 tins vec l' ONU . 

J voudrai profit r de votr prl ence pour discuter d oas 
que vous reprenez d ns d ux lettres que vous m• vez adres ee . 

• 

-.Dt'n une d vo i'ettree voue parlez du probleme des b rrages 
que nos gend re ont etabl~ nouva u, de ce qu'ile . ont creus, 
de nouvelles tr nchee. Vous d nd z que no · old ts reprennent 
leurs position• ant rieure. · 

une autre lettre vous e parlez d'une qui 
saisi pr nos gend r ea. 

J'a.i re~u ces lettre cet apr a- idi; j'ai ediatement dem nd, 
des rens igne ents notre Etat- ajor et il va me l donner. 

I Je r pondrai demain ou apres-dem in, salon les 1 ments ui 
me parvien ront. 1 vant cela, je voudr is soulever une 

l qu tion e principe: Le barrages de l'O et,~ barr ges 
+ de no g nda e : quelled te fau ~11 le ~lrfltt'~ valables? I Qaell est l date fixe, pr6ciae, qui doit servir de point de ' 

rep' re pour dire : :tel jour les aoldata de l 'ONU et · ic1 . , 
tel jour las g ndarme et ient 1 : ils n peuvent plus bouger. 
_oua devon nou m ttre d'accord ur une dP.te, d cider que 
lea positions e cette d te sont fixes, que ceux qui bougeront 

eront en infraction. Paree que dans votre lettre vous p rlez 
de provocations. ou dites qu oela put entr 1ber des 
conflit paroe que nos gend rmes ont- fait de nouveaux b rrages. 
Il faudrai tre preois oar je croi quo tan du c8ta de l'ONU ~ 

de notre ct, nous, oivils, tant qu nous ne noua mettrons 
'accord sur l dat, nou nou expos rons d discussions. 

Je vis fair · un peu d'historique paroe ue voua ven z d'arriver: 
es evenement e decembre, le 18 OU 1 19, le r sident 

dev it aller a Kiton ; v nt son dep rt 11 etait oonvenu ceoi: 
On demand it aux gend rme e garder leurs po itions t aux 

ldats de l'ONU d gard r les leur. Or, au moment ou nous 
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tretien du 7-8-62 de 

(M. ~~ba ·-suite) 

10 -

• Ki ba 

etions 101 A di cuter de oe probleme, nos soldats au 
Tunnel; no aoldats ~taien ioi en villem partout, armes. 
Cette route de Lubashi et it libre, pas deb rrage; la route 

de Don Bosco etait pr a ue libre; du c8te du Golf ~vid ent il · 
n •y avai pas de barrage. os militaires ont obei aux ordres 
donnes pa~ le Pr6 identt m i les old ts e l'ONU ont profit 
de ce depart du r ,e id nt pour occu er 'autr s poai tion , durant 
lo oessez-le-feu.,, oi, je sui reste aeul ici• et j 'ai es.saye 
de toucher lea typ a de l' NU et ace oment-la j' 1 vu les 
dirige nts politiquea de 1•0NU qui m'ont dit que cette convention 
dev it etre observee. J'ai fait oel par l'inter di ire du 
Con ul d a ~t ta-Unis , p roe qu le representant de l'ONU n• 
pae , :roulu venir dens ce bureau. D 1>uia lors, on s ore6. un 
grand nombre de barr0 ge, du cot' des soldats ou de l'ONU? 
Auto r de l'aerodro e, de nouvelles routes ou on a installe 
dee bar ages et pa loin d'ici vous avez assiste a l'install tion 
de ce arrages. Alor je vou is s voir (mem s'il ne peut 

:tre possible M. thud· me r'pondre mai . tenant) a par:tir de 
quelled te lea 'nouveaux brr ges ~tbli par les g n a es, 

r n• po-rt~ qui doivent Atr oons 1 r es oomme illegaux? 
C'e t la <eule f 90n de garder le calme ioi, d'eviter des ' 
oon lits av oles gendarmes , d'~viter vous, • a thu, le 
tr v~de d~voir envoyer des p pi rs pour chaque petit incident. 

e . 
Faroe qu je c~ ina dans la lettre de ce jourt ce sont les , 
te rm que vou employez. Les terme' ue vous employez ont une 
accusation gratuite l' ndroit de nos gendanne • 

· Paroe que i ;moi je v ulPis parler de ee qui s'e pa.see, j •aur 1s 
vous ecrirc ton le jours pour des conflits cause par des 

soldat ·de 1•oru. Je vaia vous citer• un exemple: 
t' ' ' ' • 

atin, jc suis ch z moi, dans m residence. A 6 h. un peloton, 
di on 50 aolda~ indiena de l'ONU, font de l'exeTcice sur ma 
paroelle ••• A 6 J.l • il orient, ils entrent p rtout. r, u nd 
j•et is al' cole on m'a ppris a respecter 1 propriete du 

voisin. Tous les K tang is s vent qu'il ne doivent p 
entr r nns une pare lle d'autru1 na autorisation . Je uie 
un citoyen Kat nc;;ai et~en plu.a je aui une autorite. Je orois 
qu'il fauq.r it que les sold ts de l ' ONU comm noent par donner 
l'exemp e..... Je n'a1 pas voulu intervenir parce qu'il le 

,font s r toutes l e p r elles de oe co in-1' : o • est une provo­
cation. Co bien de nos soldata ont te arr tes en ville par 
des · old t de 1'0 u, a ors qu'il n•,t ient p a arm,a? ~ 

" Hier , j 'o.i re9u un del ation d·e gendarmes qui m' a fai t part 
de oe u •un soldat a et /arr te par l'ONU, fouill e p rtout. 

. ' . 

Mon attitude est oelle-ci: J'ai ditrau gener 1 de demander aux 
aoldata, a'ils sont fouill4e de se comporter convenablement, 
pour eviter des conflits. 
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BO I TE PO S TALE. 301 B 
EL I SAB ETHVI L LE 

CABLE : ONUC, ELISABE THVILL E 

I N THE CO NGO 

Mr. R. K. Gardiner, Officer - in-Charge, ONUC , Le oldvil;f-0 L 
E. W. Mathu, Chief UN Representative, Elisabethvil le -~ 

Protest from President Tshombe regarding our refusal to pouch 
newspapers etc. from him 

1 August, 1962 

Attached herewith you will find copy of t he protest which 
I received from Tshombe last night, reference N° SR/895/MV . 

I only saw your instructions on this matter yesterday. In 
your l e tter dated 20 July la st, you specifica l ly say that newspapers 
should not be handled by us any more • You also mention i n the last 
paragraph that any other "material" should not be pouched through us . 

When I heard a bout these instructions the day before yesterday, 
I suggested that 3 envelopes which had come from Tshombe 1 s office 
should be returned • Yesterday, as a result of this, Tshombe raised 
the matter with me . The record of this subject is in the verbatim 
report that I am pouching to you today. 

We here are in agreement tha t we should continue to pouch 
let ters addr ess ed t o Katangese deputies in Leo and to mi nisters of 
the Central Government• It is impossible for Tshombe to send letters 
in any other way wi thout great difficulties . 

I awa it your further instructions in this matter . 
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eleu1omme de 1'11Dion dQs fem mes 
· Kotongoises ~ ~ N 1 "~ 

. & , fi'I; 
Adrr ·s: 

,· S .M. Keine Elisabeth Londres 
Angleterre 

S.M. Reine Wilhelmine Amster 
dam Hollande. 

S.M. Reine Elisabeth Bruxelles 
Belgique. 

Madame De Gaulle Paris Fran-
ce. 

Madame Macmillan Londres 
Angleterre. 

S.M. Reine Fabiola Bruxelles 
Belgique. 

Madame Kennedy Washington 

par arm~s automatiques fix.ees IP I' 
direction toutes communes ka­
tangaises stop. Lanr;ons une 
fois plus vibrant appel atten-
tion monde libre stop. Assas-
s!ns indiens, malais position 
t1r stop. Pourquoi mon1~ li-
bre fait sourde oreille stop. 
Europe laisse Kennedy soute-
nir massacre innocents katan-
gais stop. Terre heritag~ ance-
tres qui y sont enterres, l'avons 
pas volee comme veut agir Ken-
nedy stop. Avant arrivee horn-
me blanc, exploitions deja U.S.A. 

Madame Dodd 
U.SA. 

Conecticut nos miOfS stop. Pere et Mere 
Adoula Jamais connus katangi 

S.A. Princesse Paola Bruxelles stop. Notre sang criera ven­
geance ciel stop lmplorons se-Belgique 

Ma,.t"me Kbrouchtchev 
'- U.R.S.S. 

TEXTE. 

Mos- cours femmes et hommes epris 
liberte stop. Que gens bonne 
volonte r.epondent notre appel 
fullstop. 

Union femmes Katangaises 
proteste energiquement con­
tre plan diabolique dresse Onu 
tendant massacrer peuple, 
femmes et enfants katangais 

Union Femmes Katangaises. 
Presidente. 
Mme Tshikunga Anne. 
Secretaire Adjoint, 

Banda Marie D . 
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ORGANISATION INTERNITIONILE 
PRONOSTICS DE FOOTBALL 

ELISABETHVILLE 
Av. Royale 271 

B. P. 1210 Bis - Tel. 5231 

N'oubliez pas de jouer aujoµrd'hui meme 
un bulletin O .P .I.F. pour le concours des 
21 et 22 Juillet 1962 .. .il y a encore SO.GOO 
., d . t· ~rs e pnx garan 1s . . . · 
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Un communique du_• Preiident Tshombe 
Hier 16 juillet 1962, une de­

legation de !'association des 
femmes Katangaises ont adres­
se une demande d'audience a 
Monsieur Back le priant de 
bien vouloir les rencontrer. 
Monsieur Back a accepte de 
rencontrer cette delegation ce 
matin a 8 heures. 

Comme convenu, !'associa­
tion des femmes katangaises 
s'est done dirigee ce matin vers 
la ville. Arrivee au barrage ka­
tangais,elles ont enleve les obs­
stacles. Au barrage onusien les 
femmes ont ete empechees de 
passer Jes obstacles; ce qui a 
suscite l'arrivee de plusieurs 
centaines de femmes ka tan­
gaises sympathisantes. 

A 9 heures plusieurs centai­
nes de femmes se trouvaient 
devant le barrage de l'ONU. 
Les soldats indiens s'oppose­
rent au passage des fem.mes ka­
tangaises. ' 

Les soldats indiens ouvrirent Entretemps, le President a 
alors le feu sans .aucthl.e som- vait recu le corps consulaire a 
mation sµr le groupe compose qui il avait fait part de la_gravi-
de femmes et d'enfants. te de la situation. 

U ne jeune fille agee de 17 Le President s 'est ensuite ren-
ans fut tuee sur le coup par une du accompagne des Ministres 
balle dans l'aine; un garcon Kimba, Kibwe, Mwewa et Diur 
age d'environ 10 ans fut touche au Quartier General de l'ONU 
d'une balle au bras et au foie; afin de prendre contact avec 
puis il fut acheve a coup de ba- Monsieur Gardiner. Au cours 
yonnette. Un autre gan;:onnet de cet entretien, le President a 
de · 17 ans a ete blesse par une fait un rapport circonstancie 
balle qui lui a traverse les deux et lui fit remarquer que la si­
fesses. 13 femmes ont ete bles- tuation etait extremement gra­
sees grievement, l'une d • elle a ve; Monsieur Back ne put con­
perdu l'oeil gauche. Les mede- tredire le rapport du President 
cins ont estime que le cas Tshombe: 
des deux jeunes g<';ns etait deses- .. Monsieur Gardiner promit 
pere. • • de se rendre~a Elisabeth ville ce 

Alerte par le service de secu- soir ou deniain matin apres 
rite de l'Etat du Katanga et par avoir obtenu l'autorisation de 
le Colonel Kiembe accompa- New York. 
gne d'un major indien, le'Presi- Apres cet entretien, le Gene­
dent a convoque Monsieur Back ral Pren Shand revenant de l'a­
a qui il a remis une note de pro- venue Tombeur rejoignit le Pre­
testation energique a l'adresse sident au Quartier General et 
de. Monsieur Gardiner. ce dernier en profita pou~ lui 

c demander rapport sur la s1tua-
::t Monsieur Back a fait part au tion du moment. Le General se 
§ President qu 'il etait bouleverse borna a rendre hommage a 
i et qu'avant de venir, il avait !'attitude et au comportement 
§ deja fait part A Monsieur Gar- de la gendarmerie katangaise et 
§ diner de la situation, le Charge du Colonel Kiembe. Le P1esi-
§ de la Mission desNationsUnies dent fit remarquer que le Co­

au Congo attendait d'ailleurs lonel et la gendarmerie n'avait 
§ le rapport direct du President fait qu'obeir a ses ordres. 
§ du Katanga a ce sujet. - o -
§ Le President, avant de-se ren- .,,. Le President du Katanga pro­
§ dre al'appeldeMonsieurGardi- fite de !'occasion pour rendre 
§ ner demanda a Monsieur Back un vibrant hommage aux offi­
i: de se rendre a l'hopital Prince ciers grades et soldats de la gen­
~ 1 darmerie Katangaise, aux ·com­
§ Leopold. Ce qui fut fait. A a missaires de police et policiers 

vue du corps de la jeune femme 
§ tuee, Monsieur Back ne put que katangais ainsi qu 'a toute la 
~ 1 · d I c · population du Katanga pour le 
~ faire e, signe e a roix. sang-froid et la discipline qu'ils 

n'ont pas cesse de rnaintenir 
pendant les heures grave qu'a 
connu et que connait encore no­
tre pays. 

-o-

Le service funebre des victi­
mes qui se classent parmi les 
martyrs de notre liberte aura 
lieu jeudi a 10 heures en la ca­
thedrale Saint Pierre et Paul; 
L'enterrement aura lieu imme-

·atement apres. 
Le President invite par la pre­

sente toutes les autorites civiles 
et militaires et toute la popula­
tion a se trouver nombreuse 
pour rendre un dernier homma­
ge a ces heros. 

Le President du i<.atanga, 

Moise TSHOMBB. 
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B O I TE P O S T AL E 307 B 
ELISA BETHVILLE 

CA BL E: 0 N U C, E L I SA B ETH V I LL E 

Mr. R. K. Gardiner, Officer - in- Charge, ONUC, Leo 

E. W.Mathu, Chief UN epresentative, ONUC, Eville 

Lette r from the "Union des Femmes Katangaises" 

8 August, 1962 

For your information, enclosed please find copy of 

a letter received from the "Union des Femmes Katangaises" 

contents of which are self- explanatory. 

a er+ "f i 
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ORGANISATION DES NATIONS UNIES \~ UNITED NATIONS ORGANIZATION 
IN THE CONGO ~lb) 

C / pbl I I 
• AU CONGO ~ 

~ 

ML-216 

TO 

SUBJECT 

BOITE POSTALE 301 B 
ELISABETHVILLE 

C AB LE : 0 N U C, f LI S AB E T H V I LL E 

Elisabethville, 7 August 1962 

Mary W. Robertson, Assistant to OIC, Leopoldville & ~ 
Eliud w. Mathu, UN Representative, Elisabethvill~-~r::.-----:­

ETHNIC MAP 

1 . Thank you for your memorandum of 4 August and the attached map . 
Unfortunately the map is not more precise than the one we already have . 

2 . I would therefore appreciate if you could place the order for five copies 
of the "Carte ethnique du Congo". I would like to say that the publica­
tion in question is not only an extremely preciseand detailed map of the 
South East Congo , but it also has detailed explanations about the history , 
the composition , the inter- tribal relationship and the numerical strength 
of the tribes of South East Congo . 

3. Your cooperation is deeply appreciated. 



4 ugust 1962 
Kr. Eliud W. Jlathu, Chief' UJr Re re■entative, E'vill• 

Xary w. llobert■on, Aaaiatant to OIC 
Ethnic map ,. 

Ret. your meao of 30 July addreaaed to Mr. Gardiner, we thought 
that before writing to Bruaaela tor an ethnic aap of the Congo it 
would be ad•i• ble to see first what was available locally. 

I am accordingly ■ending you an ethnic aap, three more copies 
ot which are aTailable in Leo_poldTille. If you will let me know it 
thia is auited to your pur:Po■e, 1 ·w111 purchase the others and send 
thea to you aooneat. 



• Eliud W. 
4 August 1962 

thu, Chie£ Ulf Re resentative, E'ville 

Mar w. Robertson, Assistant to OIC 
Ethnio map 

et. your memo of 30 July addressed to Mr. Gardin r, we thou~t 
th t be.r ore writing to Brussels tor an ethnic m p of the Congo it 
would be adviaable to aee first wh t w s av il ble locally. 

I am accordingly sending 7ou an et nio mapt three ore co~ies 
of w ioh re dV ilable in Leopoldvill. If ou will let e know if 
t ia ia auited to ¥our urpose, l will purchase tne others and send 
them to you soonest. 
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B O I TE P O S T AL E 307 B 
ELISABETHVILLE 

CABLE : ONUC, ELISABETH VI LLE ~ 
Elisabethville, 30 July, 1962 

Mr. Robert K. Gardiner, Officer-in-Charge of 

Mr. Eliu~ w. Mathu, Chief UN Representative, 

Carte Ethnique du Congo 

ONtJC, Leopoldville 

Elisabethville 

~ . 

We had the opportunity of seeing copy of a publication by Musee 
Royal de 1 1 Afrique Centrale on the Ethnic Groups of South East Congo. 
Includedin such a publication is an ethnic map which seems to be of 
great interest. 

We would therefore be very grateful if you could see that five 
copies of such publication are purchased •:s:ISEl soonest and sent to us . 

The following details are given for your information: 

Carte Ethnique du Congo 
e (Quart Sud-Est) 
_ for Olga Boone 

published by Musee Royal de l'Afrique Centrale- Tervuren 
The book can be ordered at: 
Li brairie Ven Carnpenhout 
1-8-11- Rue du Midi 
Bruxelles. 
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ORGANISATION DES NATIONS UNIES f~\ UNITED 
~, AU CONGO ~ 

B O I TE P O S T AL E 307 8 
ELISABETHVILLE 

CA B l E : 0 N UC, E LI SA 8 ET H VI l l E 

NATIONS ORGANIZATION 
IN THE CONGO 

A MONSIEUR J EAN BACK,Charge par int erim de la Mission de 1 10:NllJ'C - LEO 

De Th . VERBRUGGHE ,Assistant Speci al du Repr esentant des Nations Unies ~ 
Elisabethville 

Ob jet: TSHINSAKA Norbert 

le 23 juillet 1962 - CIVOP/CONF'/6/20 

Nous avons regu TSHINSAKA Norbert qui sollicite une place dans un 
de nos avians pour Luluabourg. 

TSHI NSAKA Norbert a travaille comme boy magas1n1er a la maison SCHILZ, 
avenue Kambove a Jadotville du 3 octobre 1960 au 30 juin 1962. Ila ate 
l ioenoie le 4 courant parce qu 'il es t Baluba. 

Maintenant qu 'il ne peut lus trouver de travail au Katanea il desire 
rejoindre sa femme qui es t a Luluabourg de uis 2 ans . Il dit qu 'il lui sera 
pl us facile d 'obteni un emploi a Luluabourg ou il peut etre heberge par 
sa famille qui s ' y trouve egalement Il ne peut payer son billet car il 
gagnait tres peu~ 

Vous voudrez bien trouver ci-apres son e t at civil: 

- TSHINSAKA Norbert n8 a MWANZA NGOMA en 1939 
- Village DEMBA - Groupement : Baluba Kasai -

Ci conscription : MWKNZA lWOMA - Terri toire : DEMBA 
Fils de: MUTATAIE Evariste e t de NZEBA Celine 

- Marie a NGOMBE - pas d ' enfant -
Etudes: 5me pri maire, a un certi 0 icat No. 1074 en date du 22 juin 1957 -

sisne: Pete KOEPNER , Directeur-. 
Cert i f icat/carte de travail No. 254 402 -
Certificat identite delivre par bureau de Kile-ala I, commune de Kiku.la, 
ville de J adotville No . 524 - Vol V - Fol 22. -
No . carte inalt 'rable: 531/121476 
No. fiche circonscription: 524/22/v 

/ Nous v ous serions reconnaissants de vouloir bien nous faire con-
( naitre votre decision ainsi que celle concernant KOTSHI Marcel (notre 

, \__ memo du 19 juille t CIVOP/CONF/6/17) et vous en remerci ons ♦, 
, __ 

Th.V/jc 
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B O I TE POST ALE 307 B 
ELISABETHVILLE 

CABLE : ONUC, ELISABETHVILLE 

Elisabethville, 4 August 1962 

Mr . Robert K. Gardiner , Officer in Charge of ONUC, Leopol~ 

Eliud W. Mathu, Chief UN Representative, Elisabethville ~~ ~ , 

I am sending you herewith per favor of Mr. Jean Back the following: 

1 . - Two copies of undertaking by Alistair Archibald Mackie, dated 
1 August 1962, whom we expelled through the British Consulate. 

2.- Two copies of undertaking by irr . Mackie, dated 1 August 1962 , 
to the British Consul here . 

3.- one copy of letter from E. Kimba to BCK , reference SR/917/MV, 
dated 3 August 1962 . 

4.- one copy of covering letter from E. Kimba to me , reference SR/918/MV, 
dated 3 August 1962 , on the subject of railway transport . 

5.- copy of my protest to the Katangese authorities regarding the gendar­
merie platoon going through our roadblock at the Tunision contingent 
dated 3 August 1962 . 



ORGANISATION DES NATIONS UNIES f.~'\ UNITED 
AU CONGO ~ 

BOITE POSTALE 307 B 
ELISABETHVILLE 

CAB LE : 0 N U C, EL I SABET H V I l l E 

NATIONS ORGANIZATION 
IN THE CONGO 

I, the undersigned, Alistair Archibald MACKIE, having been 

repatriated by the United Nations from the Congo on 25 May, 1961, 

in a·ccordance with para·graph A-2 of Security Council Resolution of 

21 February, 1961, undertake NOT to return to the Congo in order to 

engage in military activities or participate in political affairs~ 

I further undertake NOT to return to the Congo for non-military a.nd 

non-political purposes vnTHOUT prior clearance frcm the United Nations 

and WITHOUT meeting the requirements of the relevant immigration 

formalities of the legally constituted authorities of the Republic 

of the Congo. 

signed: 

In the presence of Mr. D.S.L. Dodson, H.M. Consul in Elisabethville 

and of Mr.•. E.W. Mathu, Chief UN Representative in Elisabethville• 

Elisabethville, 1 August, 1962 

Jd 
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~ I l1/lff1/ 

C. I. NDuleur le a.pr.._uac .. 

1 'OIGANJ.SATl MTlClll 1E • 

ELI ETHVILLE. ---------------
A MDuiaur le Dlrecteur GWral .. la 

• latep, 

ELI ETHVILLE. ----------------

IIS atatl__, l KMmlA. 

Ce tl'Wpol't W llaa euiWDt la fr6p111N niflllte I 

I trdll per rnz1M tlraat d1a --• .. atW. m atiou Olde•. 
Ced. •tn • Y1...- fm1df.at-t et .1• aera1a ---- .­

c tte cliapoeitioa flue ,_..tte d 'awo,• m pnaier tn1a clw le• 4'• 

lala lea plua raplclu. 

Voua reoeoi:w. w ordl'• n,td• nt • oe .-1 eaterae lea 

autrea poiate iateneMDt le tnuport .. lla'OMDCHIM deatW. l l 'Or­

NtiGD du atioaa 1JD1ea • . 

D'aut:n put, J• Nl'&1e ... l_t ....._ .- WIii .,_!ea de• 

ordree lw~,_. .... 1 pouar: ... , ~ dNllllllbna tt.per-.a•l de 

1' pr11■•t ooataot nee le ICX l • ...S•t• U 1-r aolt rt, .. .-

. , .-. . 

\ ______ i ____ -L..-. _______________________ ___ 



0 

0 

I 
/ 

< J 

r P 

., ... 
SR/917/l'N suite. 

ce probla.. at reaaort dee autorit6a gounrDWDtalea katngaieea 

qui le traitct direct--t avec le epr tat dee ationa UDf.ee 

liaabetbri.lle. Ceoi penettn un plD de t-.pe eouiclkable et .. t de 

l'int rlt dee deus parti .. • eauaa. 

Veulllez agr6er, MDDaf.eur le Direc:teur GM6ral, 1u aaaUE'anoea 

con11d,ratlon trla di1t1Dgu6e. 

le Pr'8idant du ltat•p. 

LE NINI D A7FAI ETRARG US, 

E. ~IMBA. 
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